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préserver des lieux historiques; Athabasca Landing, Buckingham House, Bugnet Plantation, 
Coronation Boundary Marker, Early Man Site, Fort DeL'lsle, Fort George, Fort Vermillon, 
Fort Victoria, Fort White Earth, Frog Lake Massacre, Grizzly Bear Telegraph Station, Hay 
Lakes Telegraph Station, Head-Smashed-ln Buffalo Jump, Massacre Butte, Ribstones, Rocky 
Mountain House Fort, Standoff, Stephansson, Twelve Foot Davis, Shaw Woolen Mill, Rev. 
George McDougall's Death Site, McLeod Fort, Indian Stone Pile, St. Joseph Industrial School 
et Old Women's Buffalo Jump. 

Le parc sauvage Willmore, contigu à la partie nord du parc national de Jasper, s'étend le 
long de la limite de la Colombie-Britannique. Des étendues sauvages ont été réservées en vue 
de conserver, dans la mesure du possible, le paysage naturel; elles ne sont pas aménagées et il 
n'y a pas de routes. Deux régions sauvages ont été établies par la Loi de 1961 sur les réserves 
forestières. Le parc Willmore a une superficie de 2,149 milles carrés, la région sauvage Siffleur 
159 et celle de White Goat 489. La région sauvage Ghost River, d'une superficie de 59 milles 
carrés, a été créée en 1967 en vertu de la Loi sur les parcs provinciaux. A ces étendues sauvages 
s'ajoutent six régions naturelles aménagées de 1968 à 1970 dans des secteurs représentatifs de 
la province; il s'agit de Kootenay Plains, dans les montagnes (13 milles carrés), Foothills ( 160 
acres), Parkland (159.2 acres), Brown-Lowrey (640 acres), Red Rock Coulée (801 acres) et 
Plateau Mountain (320 acres). 

Colombie-Britannique. La Colombie-Britannique compte 294 parcs provinciaux (175 
aménagés), dont la superficie totale est d'environ 10,664 milles carrés. Ces parcs se répartissent 
en catégories A, B et C. Les parcs de la catégorie A ont pour objet de préserver, pour fins de 
divertissement, des caractéristiques naturelles, historiques ou esthétiques de la province; des 
lois les protègent contre l'exploitation et l'aliénation. Les parcs de la catégorie B sont destinés 
d'abord à la protection des paysages naturels d'une grande beauté, mais les règlements 
permettent l'exploitation des autres ressources naturelles si elle ne compromet pas outre 
mesure l'aspect récréatif. Ceux de la catégorie C sont destinés surtout à l'usage des habitants de 
la région et ils sont généralement administrés par des commissions locales. Dans tous les parcs, 
les régions réservées pour la conservation de la nature sont entièrement protégées contre 
l'exploitation des ressources et elles sont consacrées à divers usages récréatifs. On trouve 
d'immenses régions sauvages, comme les parcs Tweedsmuir et Wells Gray; d'autres, comme 
les parcs Garibaldi, Mount Robson, Manning et Bowron Lake, comportent d'exceptionnels 
paysages montagneux. Mount Edziza, parc et zone de récréation créé en 1972, est une région 
sauvage située dans le nord-ouest de la province près du site historique Telegraph Creek. 
D'une superficie de 898 milles carrés, soit 509 milles carrés de parcs de la catégorie A et 389 
milles carrés d'aire récréative, on y trouve des exemples typiques d'une récente activité 
volcanique. Les jardins du parc Peace Arch témoignent de la bonne entente qui règne entre le 
Canada et les Etats-Unis. Dans l'île Vancouver, une série de petits parcs boisés attire un grand 
nombre de touristes; les plus connus sont Little Qualicum Falls, Miracle Beach et Goldstream. 
Barkerville, célèbre ville de l'or, a été restaurée et est devenue le premier parc provincial 
historique; on reconstruit aussi Fort Steele dans la région de Kootenay-Est, pour consers er un 
autre des étabhssements de pionniers de la Colombie-Britannique. Seize parcs de littoral 
équipés d'installations pour l'amarrage et de terrains de camping ont été aménagés dans les 
criques et les îles côtières à l'intention des vacanciers amateurs de navigation. 

Les parcs de la Colombie-Britannique, avec leurs terrains de pique-nique et de camping, 
jouissent d'une grande popularité; ils ont en effet accueilli 7,840,000 visiteurs en 1972, dont 
18% environ étaient des campeurs et le reste des visiteurs de jour. D'après les chiffres, les parcs 
les plus en vogue sont Mount Seymour, Cultus Lake et Golden Ears. 

1.4.4 La région de la capitale nationale 
La capitale du Canada s'étend dans un magnifique décor naturel; son centre domine les 

escarpements de pierre calcaire de la rive sud de la rivière des Outaouais, au pied des chutes 
des Chaudières. Les premiers habitants de la région, les Indiens Algonquins, furent chassés par 
les Iroquois au milieu du XVIIe siècle. Champlain remonta l'Outaouais en 1613 et l'appela «la 
grande rivière des Algomequins»; les premiers commerçants anglais lui donnèrent le nom de 
Grand River. «Ottawa» est la forme anglicisée de Outaouac ou Outaouais, nom d'une tribu 
indienne du lac Huron qui faisait du commerce avec les Français au XVIIe siècle, empruntant 
cette rivière pour le transport de ses fourrures. Les explorateurs, les pelletiers, les missionnaires 
et, au XIXe siècle, les bûcherons et les colons ont eux aussi sillonné la rivière des Outaouais. 


